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I) Retour sur la catastrophe   
 
Il y a maintenant près d’un an, dans la nuit du 31 mars au 1er avril 2017, des pluies 
torrentielles s’étaient abattues sur la Ville de Mocoa. Les fleuves dénommés 
respectivement Mocoa, Mulato et Sangoyaco étaient sortis de leur lit provoquant des 
coulées de boue dévastatrices.  
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Zones affectées :  
Plusieurs quartiers de Mocoa ont été affectés par la catastrophe. On en dénombre plus 
d’une trentaine. Les habitants du quartier d’El-Carmen et de San Miguel n’avaient, pour 
leur part, pas eu le temps de se protéger de la coulée de boue. La présente carte 
localise les zones les plus affectées juste après la catastrophe.  
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Bilan  
La ville de Mocoa a été gravement touchée. Elle compte plus de 300 personnes 
décédées, 70 disparues et plus de 7000 familles touchées.  
 
Par ailleurs, le bilan matériel est tout aussi lourd, puisque 34 quartiers ont été affectés et 
6 institutions éducatives ont été endommagées. 
 
Dans un premier temps, l’urgence a été de retrouver des survivants, d’identifier les 
cadavres et de les enterrer. Il a fallu évacuer les personnes hors des zones sinistrées et 
leurs apporter les premiers secours. Les organisations humanitaires ont distribué des 
aliments de base, des réservoirs & filtres d’eau, des kits d’hygiène, des couvertures, 
matelas…  
 
 
II) Les priorités globales aujourd’hui 
 
Actuellement, la phase de réponse immédiate à la catastrophe est terminée et les efforts 
fournis ont permis d’atteindre une phase de stabilisation. 
 
Les besoins prioritaires et les perspectives d’action concernent en priorité trois secteurs : 
le logement, la santé et l’éducation. 
 
Selon un rapport officiel du SIMAT, 1003 étudiants ont quitté le système scolaire. 
 
Dans le Plan de Développement 2014-2018 du gouvernement, pour la première fois, le 
secteur de l’éducation a été présenté comme l’un des piliers du Plan, au même titre 
que l’équité et la paix. 
Plusieurs priorités ont été définies pour le secteur de l’éducation : 
 

- Intensifier l’éducation primaire 
- Atteindre une qualité éducative dans l’éducation primaire et intermédiaire 
- Meilleure couverture et permanence dans le système éducatif 
- Construction du système d’enseignement supérieur avec un meilleur accès, une 

plus grande qualité et pertinence. 
- Développement du Système Éducatif Indigène Propre (SEIP) dans le cadre du 

décret 1953 de 2014. 
- La Colombie, exempte d’analphabétisme. 
- La Colombie, bilingue. 
- Renforcement des capacités et des talents exceptionnels. 

 
Aujourd’hui la question la plus importante est de trouver des solutions adaptées pour le 
grand nombre des personnes déplacées mais aussi pour leurs enfants, dont l’intégration 
scolaire dans de bonnes conditions est primordial. 
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II) Les projets en cours menés par d’autres opérateurs en partenariat 
avec la ville (ou pas) 
 
De nombreux projets sont actuellement en cours dans différents domaines: 
 
- (re)construction de logements (zones urbaine et rurale),  
- aide financière aux familles (allocations logements, énergie électrique et gaz), 
- construction d’un système d’aqueduc (accès eau potable) 
- (re)construction de ponts routiers et piétons 
- rachat d’entreprises par l’Etat et crédits donnés à de petits entrepreneurs 
- études en cours pour la mise en œuvre d’un système d’alertes précoces, 
- … 
 
Exemple d’un projet achevé : 

 
Photo avec certains membres de la communauté El Paraíso devant la maison 

communautaire du quartier financée par le PNUD 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
. 
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III) Description du quartier et des besoins1  
 
 
Voici les caractéristiques et besoins détectés par ACNUR dans le quartier El 
Paraiso : 
 

1. Insatisfaction dans la prestation de services de santé, plus spécialement pour les 
femmes et les personnes âgées. 

2. Il n’existe pas de centre de soins près du secteur. 
3. La communauté réclame l’accès à un service de prévention 
4. Gestion de l’ouverture du centre de santé maternelle et infantile du sud-ouest -  

analyser techniquement le thème – renforcement de Urus et Wayras 
5. Il existe une demande importante dans la communauté pour la population infantile 

(78 enfants de 5 à 12 ans) pour un enseignement primaire. Il n’existe pas le 
nombre de professeurs requis pour l’enseignement primaire, de même que pour 
le « niveau zéro » ou pré-scolaire. 

6. Il existe un projet de cantine avec l’entreprise Ultrahuilca, mais il est nécessaire 
d’avancer dans la construction des salles et dans la conformité de l’emplacement 
pour son fonctionnement. 

7. Les enfants doivent se déplacer à pied pour se rendre à l’école, ceci génère des 
risques au vu des caractéristiques du milieu et le manque d’éclairage public. 

8.  Il n’y a pas d’espaces sportifs et récréatifs adaptés pour les loisirs, l’intégration et 
la convivialité. 

9. La communauté ne possède pas d’éléments socio-culturels pour la pratique 
d’expressions culturelles et sportives. 

10. Il n’y a pas de routes totalement adaptées pour se déplacer à pied ou en 
transport car il y a des affaissements de terrain et des parties boueuses qui 
provoquent le dérapage de voitures, sans pavement ou matériel adapté pour 
arranger les routes. 

11. Il n’y a pas d’éclairage public à l’entrée du quartier 
12.  Le quartier n’est pas desservi par les transports publics qui faciliterait l’entrée et 

la sortie des habitants, le seul transport public existant est le taxi. 
13. Après 18h, il est difficile d’obtenir un service de taxi au vu des conditions d’accès 

difficiles et n’avoir que cette option affecte économiquement la communauté, qui 
n’a ni moto, ni voiture personnelle, car une course en taxi après 18h varie entre 
10 000 et 12000 pesos. 

14. Quant à l’assainissement de base, il existe un ramassage des déchets solides 
une fois par semaine par l’entreprise officielle de la municipalité. Il n’existe pas de 
système de gestion des eaux usées. 
 

 

                                                
1 Les informations de la partie III proviennent de Cristina García de la Fondation FUNDEYACO, Fondation 
d’Urgence et d’Aide à la Colombie (Fundacion de Emergencia y Ayuda a Colombia) 
 
 



 7 

15. Il n’y a pas de système ou d’ensemble de systèmes d’irrigation qui permette de 
transporter l’eau en débit continu depuis un lieu où l’eau est accessible dans la 
nature, jusqu’à un point distant de consommation. Sur ce dernier aspect un projet 
est prévu à partir d’une convention inter-administrative par l’entreprise Aguas 
Mocoa pour le lancement du système d’eau potable 

16. Il existe un service d’énergie électrique officielle. 
 
Concernant le Centre Éducatif Rural Caliyaco dans le quartier de Mocoa, 3 
priorités clés ont été définies : 
 
- Augmentation du taux de scolarisation pour l’année 2018 
- Rénovation de l’infrastructure 
- Création de nouveaux espaces scolaires 
 
IV) État des lieux du quartier El Paraiso au niveau scolaire2 
 
La communauté compte 80 enfants au total, dont 37 qui étudient dans le 
quartier. Ces 37 élèves sont répartis entre deux « centres éducatifs » : un réfectoire 
et un kiosque.  
 
Réfectoire de 70m2 financé par Utrahuilca. Le professeur a 17 élèves de 3 classes différentes dans la même 
salle (en même temps).  
 
 
Kiosque communautaire qui sert de salle de classe. Le professeur a 20 élèves de 3 
classes différentes dans la même salle (en même temps) 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Kiosque vu de l’extérieur 

                                                
2 Les informations de la partie IV proviennent de Cédric Cyrus, fondateur de la Fondation FUNDEYACO, 
Fondation d’Urgence et d’Aide à la Colombie (Fundacion de Emergencia y Ayuda a Colombia) 
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Le reste des enfants doit se rendre à l'école dans une autre zone car il n’y a pas 
assez d'espace pour les recevoir à El Paraíso. 
 
Il semblerait par ailleurs, qu’il y ait actuellement un important déplacement de 
population vers El Paraíso (certaines zones de Mocoa ne sont plus habitables en 
raison de la catastrophe), il faut donc s’attendre prochainement à une augmentation 
de la population en âge d'aller à l'école. 
 
 
 
Le terrain prévu se trouve à côté du réfectoire. 
 
 

Terrain prévu pour la construction 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Dans l’idéal, la communauté souhaiterait une construction de 16x9m soit 144m2 sur un 
étage, avec deux salles de classes et une structure qui permette la construction 
d'un deuxième étage dans le futur.  
 
À l'heure actuelle, la fondation Fundeyaco a obtenu deux devis pour une construction de 
100m2 pour 1,000,000 pesos / m2 (soit 300€ / m2 approximativement) livré clef en main 
avec installation sanitaire. Cependant, elle espère recevoir les études de sol de la part 
de la mairie (qui ont déjà été réalisées) afin d'obtenir un prix plus exact.  
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Comme les fonds ne vont pas être suffisants pour construire 144m2, nous étudions la 
possibilité d'avoir une structure qui permette de faire une extension dans un futur 
proche.  
 
L’idée serait d’utiliser la même entreprise de construction qui se charge de réaliser leur 
centre de formation afin de baisser les coûts et de pouvoir faire un suivi plus efficace 
(ceci n'est pour l'instant pas confirmé). 
La fondation estime que le projet aura une durée de 3 à 4 mois. 
 
V) Proposition des activités et pertinence par rapport à la crise : aide à 
la construction d’une école dans le quartier El Paraíso 
 
Comme souligné précédemment, plusieurs projets de constructions ou de rénovations 
sont en cours dans la municipalité de Mocoa, mais il n’y a eu aucune avancée 
significative pour répondre aux besoins de la communauté scolaire du quartier El 
Paraíso.  
 
Pourtant suite aux inondations de 2017, un nombre important de sinistrés ont dû se 
déplacer et s’installer dans différents quartiers dont celui d’El Paraíso. 
 
Actuellement, l’école municipale du quartier compte 18 enfants exilés internes en plus 
des élèves déjà inscrits, alors que l’établissement est bien trop petit pour recevoir ces 
effectifs. 
Les conditions d’enseignement déjà précaires avant l’arrivée des déplacés sont 
désormais critiques et contribuent à l’augmentation de l’absentéisme scolaire. 
 
Selon le Secrétariat de l’éducation, de la culture et du sport municipal (SECD), pour 
pallier à cette difficulté, il est primordial d’appuyer la municipalité de Mocoa et plus 
particulièrement les zones d’accueil des sinistrés. 
L’un des quartiers identifiés par le SECD est celui d’El Paraíso où la construction 
de deux salles de classe permettrait de recréer des conditions standard optimales 
d’enseignement. 
 
Les collectivités partenaires ayant participé au fonds d’urgence lancé par Cités 
Unies France sont : 
 

Région Centre-Val de Loire 
Vaulx-en-Velin 

Rezé 
Liffré 

Créteil 
Grenoble 
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Proposition du projet : 
 
Le Fonds de solidarité créé par Cités Unies France et alimenté par les collectivités 
partenaires ci-dessus pourrait permettre de construire une salle de classe 
suffisamment grande pour quelle puisse être divisée en deux partie si besoin et 
éventuellement de l’équiper.  
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Cette collaboration avec l’école municipale d’El Paraíso contribuerait concrètement au 
bien-être des enfants de ce quartier et participerait aux objectifs nationaux dans le 
secteur de l’éducation, fixés par l’État de Colombie tout en travaillant directement avec 
les acteurs locaux. 
 
Le matériel nécessaire pour équiper la salle de classe reste encore à définir avec ces 
acteurs afin de répondre au mieux à leurs besoins. 
 
Description du partenariat : Cités Unies France, Fundacion Fundeyaco et ville de  
Mocoa  
 
Cités Unies France 
 
Ville de Mocoa: la ville de Mocoa se chargera de livrer le terrain constructible et 
d'octroyer le permis de construire de la salle de classe.  
 
Fundeyaco:  
La "Fundación de Emergencia y Ayuda a Colombia" (FUNDEYACO) est une entité à but 
non lucratif qui œuvre pour l'amélioration des conditions de vie des populations 
vulnérables en Colombie, victimes de catastrophes naturelles ou de conflits armés, 
permettant la reconstruction des communautés dans leurs processus d'organisation, de 
formation et de productivité. 
Fundeyaco se chargera de la mise en oeuvre et de la coordination du projet, soit de:  

• sous-traiter l'ingénieur qui va réaliser l'étude de sol (ce matin j'ai 
rencontré le Secrétaire d'Éducation de la Mairie et celui-ci me dit 
que les études de sol n'ont pas été réalisées). 

• sous-traiter l'entreprise de construction qui va livrer le bâtiment clef 
en main ; 

• sélectionner et suivi du personnel de la communauté qui va 
participer à la construction ; 

• à faire de lien entre la communauté El Paraiso, la mairie et CUF ; 
• de payer les différents fournisseurs 

 
Budget de l’action (prévisionnel)  
Cités Unies France soutiendra ce projet à l’hauteur de 31.000 euros collectés dans le 
cadre du fonds de solidarité pour Mocoa soutenus par les collectivités territoriales 
françaises.  
 
Calendrier des activités (prévisionnel)  
 
31 Mai 2018:  

• signature de convention tripartite 
• signature avec ingénieur pour étude de sol 
• signature avec l'entreprise de construction 

15 Juin 2018:  
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• remise des études de sol 
30 Juin 2018:  

• remise des études de structure du bâtiment 
 
30 Septembre 2018:  

• livraison du bâtiment clé en main 
Décembre : mission d’évaluation de Cités Unies France  


